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En toutc franchise, je ne pense pas que cela soit le 


pa 
cas, ot il me semble quo les Allgnands produiscnt dos 
ergunents légaux plausibles, relnativenent à un certain 
nombre de ces conditions,Tcoutos los conditions uni- 
latéreles cui excluent une into rchangonbilitó ou une 
égalité de droits, ot toutes los têtes à'évinclos dont 
lo troitó abonde, me soublent violer la lettre ot 11 
esprit de vos points.il n'est impossible de découvrir 
ce soit dans ces points ct ces principes, 


jui puisse justific par exemple, l'intoernationalise- 
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Il serait tout à frit injuste de ne 258 
constater cu'un nombre Œc ceux qui ont suivi 
Hitler ot le Régime Nazi et qui ont travaillé pour 
eux, ¢toiont dos idcalistes honnêtes dont le soul 
but était do servir l'Allenagne, d'anéliorcr la 
condition co le peuple ot de cntribuer à son 
bonheur.Hitler lui-méme pout avoit été un tel 


iücalisto ou début.zdhg tard, il a sons aucun doute 


cot idéclisne 00226 _rétexte 


3 ο 


justifior la continuation de son róriuc 


chofs.linis il y en avait d'autres qui 


à leurs principes, et j'ai quitté LAL 


Y 


avoc des sentiments do profonde estine pour des 
charice lo De Gu o Ministre do la 
Justice, Conte Schwerin-Krosis! lo ilinistre des 
Chof ἕο la Chancelleric du 


pour penucoup, d'autres cans 


de la vie publique 64 


conisaticn est uniquc, 

l'énorae facilté d'organisation d' 

le Feld-Merschell Goering, 18 Dr. 
Frick, Ministre ce l'Intérieur, le Dr. Todt, dircctou 
des Zonts et Chaussées, lir. Hicrl, chef des Services 
du Travail du Reich, ct de -δτιο les soldats, uorins, 
ot avisteurs qui ont édifié la —achine et ont aidé 
à nouveau l'Allemagne à occuper sa position actuollc 
renarcuable.Le ,luport d'entre nous aureient été 


. Ar ^ e de ο T- Y + 
jropro pags, ce que coux-lo ot d'autres ont 
d EN L 
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Tour 
peur le leur.On ne doit p< 


la machine, 


Livre Sir Nevil Hondc: 
l'uno nission),Lendres 
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suissent los nations blanches s'en scuvonir.On 


lo rioux doué 


it pas tenir à l'écart lo o 
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15 trovoillour; il nc peut as on être ainsi, 


dei 


nature, ncus no souros élevés là contre, 


à notre dornior 


scu;ir. 
nais nous voulons 


itons dc cet 


DL Jeck Www 


honneur avec prorscnge au est un fait, car 
t 18éÉc la reconstruc- 


srineipe gur lecue 


la noticn entidre.Seul colui qui posséds uno 


ct la paix. Il n'est 


^C 
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la guorro.Ncn, si quelqu 
“out alors inciter 198 
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l'ettaquer ot à lo Bail a Le 
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sente que 


(signé) Dr. Stahner 
( Dr. Otto S¢ehricr ) 


Avocat ot lhotairc. 
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Extrait du Document GOERING n° 7 
Traité de Paix de Versailles 


du 23 Jvin 1919. 


Article 8 
Les Membres de la Société reconnaissent que le main. 
tien de le paix exige la réduction des armements nations:x 
u minimum compatible avec la sécurité nationale et avec 
l'exécution des cbhligations internationales imposée par une 
action commune. 

Le Conseil, tenant compte de 15 situation géo- 
graphique et des conditions spéciale: de chaque Etat,prépare 
les plans de cette réduction,en vue de l'examen et de la 
décision des divers Gouvernements. 

lans doivent faire l'objet d'un nouvel 
examen et,s'il y ieu,d'une revision tous les dix ans au 
moins, . 

apres leur adoption par les divers gouverne- 
ments,la limite acs armements ainsi fixée ne peut être dä 
passée sens le consentement du Conseil. 

Considérant que 15 febrication privée des mu- 
nitions et du matériel de guerre soulève de graves objec- 
tions, Les .embrcs de la Société chargent le Conseil d'avi- 
cor Sux mesures propres à en éviter les facheux effets, en 
tenant compte des besoins des Membres 
251117821 pas fabriquer les munitions ct le matériel de guerre 
nécessrires à leur sûreté. 

Les Membres dc la Société s'engagent à échen- 
£2r,de la manière la plus franche et 15 plus complète, tous 
renseignements relatifs à l'échelle de leurs armements, à 
leurs programmes militaires; Haval 8 οὗ aériens ot à la con- 
dition de celles d: lours industrics susceptibles d'être 


utilisécs pour la guerre, 
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ρά... 


Règlements rel”tifs aux forces terrestres navales 


et rériennese. 


En vue de rendre possible la préparetion d'une 


limitation générale des armements do toutes les nations,l'Aile- 
magne s'orgage à observer strictement les cleuses milit-ites, 


naveles ct ^ériennes ci-après stivulées 


ve 


(Article 159) 


Axtroit du Traité de Prix dc Verssilles du 28 


^ 


Juin 1919: article 8 et Préambule 


7 à la Partie V 


(Avent l'article 159) 


(Reienssosétzblatt 1919,p.637 ct suiventes 


VM 


A o -ᾱ-- وسو تسو مهوم‎ .~— e س‎ 


J'atteste par la présente que le document reproduit 


ci-dessus est 


exacte d'un extreit du Traité de Vers 


s®illes du 28 Juin 1913,Article 8 et Préambule à lå lortio V 


(Rciehsgosetzblstt 1919,».687 


(725,919). 


Nuremberg, 25 Février 


. ۱ d -- 
(signé) Dr. St^hncr 
7 ` \ 
(Dr. Otto St2hnmer) 
Avocat ct Noteaire. 
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EE 
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(Extrait dc Zen 
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Versailler Vortrag und dic 
Vorsoillos ot 


lin et Bonn,1939, 


la »résonto quc le douz 
duit ei-áossus cst le co ic exacto -'oxvuroits 


to Geil dans LS re ue ce 


E "^ e . k , 

cu Το Novembre I:26.(citó 
Versailler Vortr^g und 0 
Versailles et lo Désarmenent), 
oerlin St Bo ils PP 


Nurenberg, 19 25 
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Extrait du Discours d 
Dovid Lloyd í 


^ Londres 


rior Ministre britsnnique, 


^ = a T کو‎ : B ^1 AVA μας À enn . S e - 
George s'est exprine do façon anale, da 3cn discours 


Ts 


proncncé à Aldwich club, à Londres, lo Novenbre 1527 


ll a COPINE CES Li ; liónorcendun 


cnvci du I6 


ande Bretagne, 


nannes" 


aptat", 


la présonto q > docuncnt 
roproduit o E et 15 ee ie exacte d'extraits 
d'un discours do Dovid Lloyd Georg Jponcncé: le 
7 Nov.t;bro 1927, ἃ LOndres سه‎ d'aurès "Godanken 
cincs "annos" Doutsch sgabo rons éos d'un 
lorie SERGE vande) Berlin 1629,,.143. 


25 Févrior 
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rait du discours de 
Paul BONCOUR 
S Avril IST 

de la Cormissidn 
du Désaimenent. 
de Karl Schilling: 
"Der Vorsaillor Vertrag unc 
Abrüs tung" 


15 £g", Berlin ct Bonn, 1922 


age 57). 
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Extrait. du discours do 
Boncour, renoncé à le réunion de la Comission 


Frénerotc ir du : Désorn ionont, 16 E Lvril LO 2 7. 


Paul Boncour, expert francais pcur toutcs lcs 
questions de désarnonont, lo 8 Avril 1927, à 1- réunicn 
sion Préparatoire du Désarncenent: 
ost cxact quo l'introduction à lo Partie V Cu 
Trcité do Vors2illos conc.rno τα liritation des 
arrouonts qui fut iaposéc à l'Allon- 
préconéition ct un élément précurseur 
tion zénérale dos armenents.Ceci fait 
très clnairenent la différcnee entre lus restricticns 


cl œa د‎ V^ 4 55 -ᾱ daa m 2 
d'ommeronts cui ou ocurs de l'histoire 


volour-n'cnt 


UE 
+ e تم‎ A νι From o ap d 5 4 t2 
kriten, d'entrenrendre la linitation 


arnceaonts." 


(d'après Schilling,"Le Traité 
do Vorscillos ct le Dés:rnoenont 
Berlin ot Bonn 1933,2.57). 


س 


quo lo docunent 
d'un id du 
icneeé + A ὦ il Lët 
mission Préparatciro au 
illing,"Lo Traité 
oviin ot Bonn 


Février I946. 
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L'Allemagne avait raison quand elle pensait qu'elle 


avait été troupée à Versailles, Sou e prétexte 


premier pas vers un désarmement mondial, 


de force. L ande evait été 


férents 
paix ont été nés ouragé un certain 
nombre de petits pays à réarner vigoureusenent. Le résul- 
tat en fut que, l'Allemagne 5 ans aprèe Versailles, 
ence rea 7 É ey - i , 17 1 x = "v^ : ^ 71 D 
clée par ur nn. Ç ( ; re plus fort 
avant 
un régiue 
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réarrerai 
rearGere 


6 earen ἢ κ 


ACVLC 


reprod 


senent 


(Dr. Otto 
Avocat de la 





۱ 


H0752 - 0039 


NON Ce 
پا بك ارا‎ A سا هپ‎ © 


ye haas ] ^ 
À لاه و‎ Le 


LULIS 


egen 
gegen -— 
- - - 





πι 


Docunrnt 


a) 


Ain que 15 Traite Πο rro 

ait cree pour le protection ?o 1^ wont oro τ } Trane? uno 

"5Prhntic qui © gn-oro CINGOLI co 7 "Ελα Ἐ᾽ > X'^lie- 
sete 7611077, La 72 

dra nc'ocictions sur un Pacto c'as 

on contradiction fornollc 

Traito 55 Loc 

franco-sovietiques co! unc. Noto du 23 Met o dc: mouv rnos 


"mont allomend oxotcata c 9 incompntibilito dc co Pacto avee 1 


Gak. accord montre quc 
;G g'adressent tr OPO 
G prendre 


16 des Statuts de la rtions, ils 
>, decides a remplir le Ligations 
meme si, pour une raison quelconqu: n n'ootient pas une recom- 
onseil dans ce sens : n':rrive pas au moin 
du ^onse 201 > De etre interprete 
suivante: la "r nee exige pour elle-meme, dans 
t entre 
prendre des mesures 
l'Article 16 des Stat E 3 to ‘cs Wetions, meme si, en 
prenent ces me S, elle ne peut pas se reclamer d'unc recomman- 
dation ni de quelque autre decision 


Hat ong, Dc toute evidence 


ou, apres le retrait de 


17, Pare 
du Gouvernement allemand, une telle action militaire, 
entreprise dans ces conditions, serait incompatible avec l'Article 


Lë 32 + RE à 
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16 des Statuts de la Societe 8 Kat ona, ot representerait, en 


ccnsequence, une vielatinen flagrante du -acte du iin ce Tocarne. 
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b) 


3xtrait du discours de Von ^ibbontrop, 


م ټم -------- — 


27 


il est egalement clair que, si une grande puíssa 


Ki ki CAI 





11 


-0042 


comme la 


aussi considerables, sans avoir é'acsit:t'ons 


tants, alnrs une autre grande puissance 


comme l'All:':&agne e i le dreit 6 j 
i 11258; a, au mcins, le dreit d'assurer la protection 


necess21ire C C ; e e 2 . Cn, en re 


H 


l'in'sricur de ses propres fronti: 
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les droits naturels 


souveraincte qui sont reconnus a 
201115116 998 


144 


reprocuit ci-cessus 


cxtraits du |c-^oranóum du N'a ain: t 
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Extrait du discours au Sportpalast, 
3erlin, le 9 Avril 1938 | 
"Netionclismus u. Sozialismus" = 
"Nationalisme et Socislisme' - 
(cite d'apres Termann GOERING: 
u. AfBaetze", -~ 
"Discours et articles", - 
liunich 1938, pp. 43 et sufvontes) 
(Des extraits de ce livre ont deja ete 
presentes par il'inistere public, seus 


les numeros P2-$441 et 25-4360) 
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Document n? 13 


5 


extrait du discours prononcé au Sportp2last à 


9 Avril 1955, "Natiohalisme et Socia: 


Les chers compatriotes, d'autre part cependant, nou: 
voulons aussi être généreux. Nous ne désirons pes prendr. 
de revanche mesquine. Aprè no soumes les vain- 
queurs. Pour cette raiso soyons généreux, ndons nous 
compte qu'il fut un temps o "us aussi onsions diffé- 
reucent et soyons d econnaissants eux qui nous on 
conduits à ce but glorie ot 1 ; NOUS mes nous- 
mêmes Nationaux-Sociclistes, e ο nous nous sentons 
comme tels forts et li c olus nous Uvons généreuse 
ment et librement le passé, et tendre sincèremen 
notre main pour la réconciliation, 


` wn + 
vil Ug 


nuc EI 1337 17 37 A NAS 
contre > pei e e pour ceux-là, la peine 


condition nécessaire 


autres. On doit s'occuper 


(Extrai أ‎ Reden und AufsHtz 
("Discours et Articles", de 


Hermann Goering - liunich 1938). 


oq 4 


J'atteste par la présente que le document reproduit οἳ -ᾱ 
lessus eg a copie exacte d'extraits du discours s 
"Nationalisme ialisme' au Sportpalast à 
Berlin, le Avri ) 3° i té après "Discours et Arti- 
cles" d'Hermann 
Nuremberg, le 25 Févricr 1946. 

signé : Dr. 


(Dr. Otto Stehner 
Avocat et Notaire. 
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Discours et Essais 
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δν Munich 1935, 
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station populaire à Vienne, le 
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Nuremberg, 25 Février 194 
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signé s Dr. Stehner 
(Dr Otto Stehner) 


et 
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Docuncnt Goering N° I5 


Extrait du discours : 
"La Porti ot l'Etat" 


prononcé à la réunion du Gau do Silésic, le 


26.10.1555. 
pe 612 : 

L'Drlise peut être certaine d'unc chose: 
si collo s'ontend avec le Naticnal-Socialisne, 
nous pcuvons tranguillencnt nous entendre avec 
elle: il ne dépend quo de 1'Eclisc si clle veut 
avoir la uaix.Nous, le iiouvonent, ot avant tout 
Gouvernenent ot l'Etat, n'avons jamais 

l'E lise, nous av ns assuré la protection 


3 


aujourd'hui encore cotto protection dans 


son étonduo.Il n'y a done pas lieu de croire 


n pourrait nous faire des reproches on 


DM 


notière.Le Mouvenent ct l'Etat veulent un 


e croyant pourcuoi nous no voulons 


i 


e 


facon Te lutte avec 


et ne recherchor 
les religions. 


(Hcraonn Gocring,"Discours ct 


geg 


J'atteste par la pré 
reproduit ci-dessus 
d'extreits du discours 
prononcé à la réunion 3 
26.10.1935(citation 
Hermann Goering, Munich 


>? 
Nuremberg, le 25 Février 


le document 
ic littérale 
ct l'Etat", 
do Silésio, le 
"Roden und Aufsize" 


r. Stahner 
ir; Otto Stahner) 
Avocat et Notaire. 
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Tk BC 1S tru i CY f 1 a CATH Y d - 
5 s truc tic liarches allonendes 


de l'Est, 


Ta A337 وق‎ t 
Wl Aufs84tz4" 


ranich 2936404349 





1 


Extrait du Discours 


"Reconstruction des Liorches allenendes de 
l'Est 


prononcé à la manifestatioh populaire de Vienne, 


lo 26 liars 1938. 


Nous ne voulons anéantir cucuno église, 
ni détruire aucune Foi, ni ne BReligion.Nous 
voulons seulcnont que l'on procède à unc 
tion cleiro.L'Zgliso a ses propres tâches, 

lófinios, trés inportentos 
ot l'Etat ot le iouveuont ont d 
tout aussi importantes ot 
9i chacun 
n'arrivera rion,Nous n 
obibé 1'Z2,1ise catholique 
> riné le Farti du Centro 
écclésiastiques qui faisaiont dc 
Nous n'avons. janais 
noins contre la Foi, mêne si nous, 
Notionaux-Socislistos, nc pouvons pas Stre 
directenent caractérisés comme 1168 à l'Eglise 
d'une manière confe nnellc, 


(He 


I 
ο. 9ο 
af 


Aufst 


n 


pnenn Gocring,"ncüon und 


Ω 


tsch Munich 136-272 


ο. οι... ομως. 


sente quo le document repro- 
copie exacte d'un extrait 
“action dos Niarchos ellonandos 
la manifestation popu 118436 
1938 (ci te tion à' près 

on unà AufsHtzo'",ilunich 1938- 
rior 6 


^^ 
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Te Stahricr 
et Not ALP Oe 
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Document Gocring N° 17 


4-34 d ^ 


LIE O 


licencié en 


de l'Lir, 


ssessicn au 


sral). 
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Document 07:12:06 N° 17 


“orncr Jcntsch, liccneic cn thcologic 


— ——Ó——— 


—  —— M 


cete cu 30 Oetoors 1943 


D ΄ ` c A +: راس‎ c ( n E: m e zi 
eu Secretsirc zonoral du : er Sis ; allomanå 


1660609692485 c la sroclsmation du Triounal i'ilitairc Internation: 


3 


de Nurcmberr, invitant los tomoins cvcntuels a ‘cooscr ou sujet Οι 


£A? 


proces Cos enîmincls do macro; . nronds l^ li: C is νους 
ec aul suit: 
19 Juill.t 1945, jo mo suis sonti ooli-o 
convenable, clestececlre per 5 
Cee de CRA "I;LD, aumonicr oritennique êc 13 
nique Co tmks, unc ¢celsretion import: 
quelques momorcs dc mon encicnne grorati ο jerktin pour Tonor 
hommrre a 7 verite st suivent or 7767 
De Septemorc 1938 jusqu'a Avril 1945, je fus aumonier pretestmt 
de garnison pour les Unites des forces aeriennes a 3orlin. Il 


g'orit dei «o Elencion 20icngmarscnell Tormann 


Nyx 
viu 


formo, Emmi 9:011 و7‎ Cu 2rocurour οσπουςὶ (28 "orcos 
dare 46-17:64 citer general, Or, “ras mS 4 ven Scares! 
(3ο l'ancienne- direction du 3olch de la } : ^t du Conse 
ministeriel, ^r. Tconhard ottrcr, du bureau ministeriel du 
icichsmarschall. 

^opronant maintenant seulement que ma ceclaratign a ete 
transmise au ar C^fice a Londres, je desire confirmer que je suis 
pret a temoigner devant le Tribunal au sujet de cette declaration, 


si on le desire, 


“ernsr Jontsch 


JM”cooncant a 1۱:98 rodiophonique fait au sujet du proces 


intente a la famille Fosring, Je soussigne, Scr ent “‘cerner JE"! 


oS Ad 


- 43 + 
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iy “Cin: llement aumonicr protestant de garnis: 


“onnicrs de guerre allemands, de bano Torne 


liberte de declarer ce qui suit, en toute 


á 
science : 
Scotembre 1939 jusqu'a mon entree dans les forces armecs er 


` B be bord ` 2 a i 
Avril 193, j':tait aumonicr protestant auxiliaire des “nites des 


rorces acriennes allemandes a Jorlin, iion p^inc:p^l travail dans 


aussi en relations avec 
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llement aumonicr protestant de garnisc 
de guerre allemands, de 
de declarer ce qui suit, 
connaissance et conscience: 
De Sootembre 1939 jusqu'a mon entree dans les forces armees er 


ivril 1943, j':tait aumonier protestant auxiliaire des “nites des 


rorces aeriennes allemandes a 3orlin, ion princ'p:1l travail dans 


cet emploi etait simplement Ce precher l''vangile ct de veiller 


aux bosoins spirituels des soldats. Un s«c^iolissamt cette ission, 


j'-ntrai aussi en relations avec Come ^oering 


AE, 


- 43 (suite) -~ 
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src:hal du :cich, qui appartenait a ma paroisse, juoiqu 


">s conversations avec "ac 720-121 n'oussent qu'uns imoortance 


relative, certains de ses actes ct paroles me parurent si import: 


je dois, pour libercr ma conscience, ne pas hesiter plus 


les communiquer aux Autorites alliecs pour auta t 


U 


secret de la confession ne soit 
d'un o^setcur d'- 


n consoquence, mes declarations ne sont pour excuser 


ce qui ne peut pas etre excuse, mais, plutot pour aider a mieux 


comprendre ce qui serait rendu plus ebscur si l'on passait les 


tros souvent fait preuve de la plus chaude 


` 


comprehension pour la cause du christianisme et 


[5] 

v VU A 3 
nit on son pouvoir, courageusement et energiquemen 
influence pour cette cause dans un 


A 


avec force 


envers cette cause, je puis mentionner 


aux Ou 
Parti no vrulr1s: les rcorcss: 


ut 15 eoure t'occord r on text σης 
"Tovconteodk. 1 
^nnuis 


iP lranch:scnt, o 


nor Cog livres 


SH 
1a A 


:6 16281132862511 qu'une cur ἵτηςς abit secordec ~ux ministre 


estants. 


saul 
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seleretion de l^ onne, ima Foor. ود‎ 2-۶۶ co CPCOP 


cs ^Cor-vs ^u solcst enect'^n quo Ag cstente dos 


cunss “ons c'^11:n^»nc ὅσα στο ۹527 mio cake TEE B ats 


t goncant la dernicre guerre, 
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Elle etait prete a recommander a .orm:nn 2ocorin5 un monorencur 
|:ts111o ur l'st:olissoment d'Aurancries protestantes et catholic 
permanentes dans tous les ‘’opitaux des Forces £ 3 au front 

l'interieur, "llc avcit reellement un coeur maternel qui ne 
s'occupait pas seulement de questions materielles, mais toujours 
du bien-ctre spirituel des soldats de son mari, 

"lle intervint, aupres de son mari, en faveur d'un homme qui 
avait refuse de faire son service militaire peur des raisons 

d 

religieuses et avait cte de ce fait con amne a mort, 
6, race a son intervention, los deux fils de deux ministres du 
culte de Stcttin : L mp do concentratien 
(rz, πθης tor’? et 
(rr ^ chaque “ote de VAG c 39 ring faisait distribuer a mes 
candidats a ] ) n | (enfants de soldats et d'off;ic.:rs cc 
la Luftwaffe, de ^crlin) environ 75 photographies d'ell 
san mari ot de son enfant, portant sa signature et celle 
mari, ainsi que l'zx.ression de leurs lleurs voeux a l'occasio 
Ce leur confirmation. 1} coit etre note oui es memes 
annees, la confirmatinn etait combattue ave p: > s? a 
la Jcunesse hitlerienne, o - qu'on rotia le "Se 5 ὃς La 
006886" ctait alors deja prete a chaque fete de Paques, commo 
unc sorte de remplacement politique = æ sens nattional-socialist 
de le confirmation. L^ paroisse chretionne accepta avec une satis: 
faction reconneissante cette profession ce foi, ainsi menifestee 
la femme du rechal du “sich, 
8, Jc n2 voudrais pas passer sous silence 
fois au ceurs d'un: conv: rsaticn privee, a 
avant tout qui aveit souhaite une consecration rel 
mariage « le bapteme chretien de sa fille. 

''mmann Gocring, lui-meme, par l'int- 


immediat, me fit repondre a une supplique 


en vue de l'ciscslissement d'un service re eux officiel, en 


particulier pour la Luftwaffe, qu'.1 no | it rien faire 


moment-la parce qu'^A.olf Hitler n'°v: it pas encore pris une 





۸۱ 


H0752-0058 


decision definitive concernent la question religieuse. 
11 cesirait quo la libobto onticre de religion existat dans la 
fnftraffco, y compris los confessions chrotionncs, ct chaque membr 
de la Tu'twaffe pouvait choisir pour lui-memo n'!.:,0vtc quel 
suronicr militaire ou pasteur non militaire, 

"urant los rapports que 1! i eus officiellement ot en matiorc 
religicuse avec la famille Jo^7inz +t lc burcau ministcricl du 

posl Ou N νεα e ‘ini-tcrialrat Ce .:onnard 0. 

juroau ministeriel, rendit constamment de grands scryicos a la 
cause chretionne dans la mesure ou 11 le pouvait, ct cn tous temp 
dans la sphere de sos activites, on tfansmettant les messages et 
les lettros, ct personnellement apporta son aide energiquc jusqu! 
risquer sa situation. eve falt, AL 456 
compromettre publiquement su nom ce sa foi. 


on d'cvitep tout malentendu, je vous informe 


= avec l'^^^cien eveque germano-c2r 
و‎ qui joua un role passager dens le 
les promiores annecs du Seme. "Lee !ال‎ te cxpressement sur le 
les declarations qui precedent sont faites per moi malgr 
us chasse ce "^ntzig en 1937, pour avoir pris part a un 
service rcligicux en favour du pasteur ‘‘"moeller ct a cause de 
mon activite dans l'4ssociation evangoliquc des jeune 


+ 


tion allemande pour £1 8 


"ris cette deelaration sans contrainte, avec lo scul souci 


de la verite ot par sentiment de responsabilite morale, 


` SC? re 
LÒ 1 
S 
vi 


no) mer Jontsch, 


— ~ - - — mæ se me K — ومول وویم نم‎ -- - —ÓÀÓÓ—— -- 


4 


G ste par la presonte quo le document reproduit ci-dessus 


est la caple exacte de la lettre du ^*stour “crner Jcntsch au 


vane?) Jr, Stahmer 
uw. Otto Steh"er 
"vocat ot Notaire 
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Dceunont 


Bxtreit dc l'allocution radiophonique 
"Lutto contre la vivisectic n" 


6 ÀO Qt IS ie 3 2 ^ 


NEE E ERES 

Des exeuyvles de la littérature scicntificuc 
ζ όν γι] TE La 1, ^c Paron 
assé déucnfbront que enez ۹ très rares 
scicnco, cui n'ont aucune attache avec 


bilité pour leurs con) 


^ c et ΜΗ Gë 
πο inexistantc.Dans 8 


d'otteste 
revroduit 
Ia eer 


fusée "Lutte contre 8 Viviscctio 


(cité d'après "Discours ot Sssais 


Goering, Munich 122 


Nurcnberg, 


Dr. S tohnor 
Otto Stahner) 


scat ot Notaire. 
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Document Goering N° 19 


Disc 
qu 


Ques ie g Soerina .aux Gauleiter à Berlin 
elques semaines après le 9.11.56 


H.G. eonvoqua les Gauleiter à Berlin quelques semaines après le 

9 Novembre 1.38 et condamna sevèrement de manière vehemente les in. 
cid:nts a) à cause des incidents eux-mêmes et b) à cause de leur 
influence sur l'opinion publique mondiale. Le Reich avait d'aut 
moyens de repondre à une telle attaque que celui ous represente le 
meurtre du ministre plenipotentiaire. Jamais des actions indivi- 

duelles brutales ne devaient être permises. Ce qui s'est passé ne 
correspondait pas le moins du monde à la dignité du aeich. Il admit 
a vrai dire que, sauf un petit nombre d'exceptions 


etaient etrsngers et, pour la plupart, n'etaient pas dans 


trict à l'epoque en question, mais il souligna de manière pressant: 
vouU , 


que c'etait le devoir des Gauleiter de mettre en oeuvre toute laur 
influence afin que de tels incidents ne se reproduisent plus. 
Uiberreither 


----------- — ———9À -ᾱ--. —————————— 


J'atteste par la presente que le document reproduit ci-dessus est 
la copie exacte d'une lettre que l'ancien Gauleiter Uiberrsither 
m'a adressée le 21 fivrier 1946. 
Nuremberg le 22 Février 1946 
Signe : Dr. Stahmer 


( Dr. Otto Stahmer) 
Avocat et notaire 
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Document Goering N°20 


--------------- ———— + —— سم ا س ا —— 


Discours du Reichsmarschall Hermann Goering 


adresse au cours de l'ete 1938 à Karinhall 


aux Gauleiter 


( reproduit par l'ancien Gauleiter Uiberreitk 
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Document Goering HR 20 


Discours du Reichsmarschall H; Goering au cours de 
I’ete l 38 devant les Gauleiter à Karinhall 


Expose des motifs de l'établissement du plan de quatre ans part: 
culièrement pour les 7 nouveaux Gauleiter d'autriche. Les necessite 
d'armement proviennent du retablissement du service militaire obli- 
gatoire et de l'augmentation, qui en est la consequence, du nombre 
des soldats. D'incroyables campagnes menees à l'etranger contre le 
Reich, aussi bien à l'Est qu'à l'Ouest, obligent l'Allemagne à dev. 
nir plus forte et a s'efforcer d'obtenir son independance de l'etr 
ger. Plus le Reich sera fort economiquement et militsirement, moin: 
il sera expose au danger d'être attaque. La guerre doit être evite: 
par tous les moyens. " Une guerre mondiale perdue pèse" sur la gen 
ration actuelle. " Le commencement d'une guerre caussrait un choc 

ans le peuple allemand", La generation da la guerre, qui etait 
pendant la guerre 1914-1918, a vieilli depuis. L'orateur ex- 
pose ensuite en detail pourquoi les hommes d'un certain age tien- 
nent plus à la vie que les jeunes, Il met en doute que même uns 
guerre contre la France serait victorieuse pour nous, sans compter 
que- par suite de la campagne menée contre l'Allemagne par la parc] 
et par la plume-le cercle des ennemis serait à peu près ferme. 
Goering exprima a plusieurs reprises sa conviction que 
de l'smpire britannique etait de l'inter$t allemand et de l'inter$ 
europeen. Il espère qu'il sera possible sans guerre d'assurer au 


peuple allemand la place qui lui revient en Europe et il souligna 


que de notre part il fallait faire une politique qui, en aucun cas 


ne devait conduire à la guerre. Le plan de quatre ans exige 
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r 


~c- 


beaucoup de travail et ἃ privations, mais conduit a os que l'Alls- 


magne, sans devoir faire la guerre, soit de nouveau un element 


ectif dans la politique europe enne, 


presente document reproduit ci-dess 
lettre que l'ancien Gaulsiter Uiberreither 
cl fevrier 1946. 


Nuremberg le 22 Fevrier 1946 


Dr. Stahmer 


Stahmer) 
notaire, 
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ing ΝΟ ΟῚ, 


Extrait de la conversation telephoni 
du Generalfeldsmarschall Goering ave 
l'ambassadeur von Ribbentrop. 
Londres-Berlin 


13 Mars 1938 


document a deja ete deposé par 


Ministère public sous le N92949 1 
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Document Goering N°21 


Conversation telephonique du onorato lomana ES See avec 
le Ministre des Affaires 


Londres 9,15- 9.55 


vous dire une chose : quand on dit ici que nous avons 
une pression sur le peuple autrichien et violé son indépe 

inc on devrait dire tout au plus qu'il y a une seule chose, 
a subi une pression, mais pas de notre fait, et c'etait Le tout 
petit gouvernement, Le pe > autrichien, il a trouve maintenant! 
seulement sa liberté, Je proposer-is simplement à Halifax, ou à 
quelques personnss de premier plan ayant l« confiance, de venir 
tout simplement sui e pour examiner la situition. Il parcoui 


raient le pays 


Quel est l'Ztat,dsns le monde entier, qui est lese par notre u- 
nion Y Prenons-nous quoi que cs soit à un état quelconque 7 Si 
contre nos inter$ts ! Quel inter$t ont donc ei 
s n'ont pu avoir qu'un inter$t, celui d'exciter 
l'Autriche contre l'Allemagne. Dans toute l'Autriche il n'y a p 
. tous 
Tous les habitants sc allemands, parlent al- 
Etat n'y a d'interêt, Et les Etats qui 
peut-être, sont les plus intersssés, vous pouvez le dire, ce soi 
l'Italie, la Yougoslavie et la Hongrie, parce qu'il y a là quel- 
ques centaines de milliers d'allemands, qui peuvent dire eventu: 
lement, oui nous nous sentons par cela...etc.. ils ne 


pas mentees, 


que les troupes a mindes au cours de leur marche à travers 1": 
triche doivent se tenir pirtout a 15 ou 20 Kilomètres de la fro: 
au Nord du Danube, dans toute la campagne, un seul bat 


suite... 
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lon marche dissemine, afin que ces localites aussi aient la joie 


egresse. Aujourd'hui l'avance ne se fait plus suivant Les 
principes militzires, mais sur toutes les routes marchent de peti 


colonnes parce que chaque village veut voir un soldat allemand. 
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Document Goering N°21 


Maintenant nous aussi nous reconnaissons que l'entree des troupes 
n'est plus necessaire. Toute l'affaire se deroule comme uns telle 
affaire doit se derouler, et elle n'est plus maintenant qu'un 
joyeux cortèg si vous voulez l'appeler ainsi, dès qu'il se sera 
déroule, ee doit être demain cu après-demain, le retour des trou 
pes commencera. Et ensuite gouvernement autrichien nous l'a 
elections sérieuses, au scrutin 
ecret, suivant tous les principes democratiques, et 
chaque autrichien pourra dans un scrutin secret appcrter sa voix 
vraiment libre. Et ils ont l'intention d'inviter des gens de l'é- 
tranger afin qu'on ne puisse pas, par la suite, les 
falsificatien- comme l'a fit Schuschnigg- afin qu'ils voient que 
scrutin est vriiment secret. C'est aussi notre inter$t, car 
sommes foncièrement convaincus que nous aurons une majorité 
C'est pourquoi c'est aussi notre inter$t que 


deroule d'une manière absolument correcte, Après les 


on verra alors seulement oomment s'est deride le peuple 
arrivera. Miis il y a une fw. chose sur laquelle vous 


laisser aucun doute. Nous respecterons le verdict autrichien quel. 


qu'il soit. Et s'il signifie le rattachement 


- et nous n'en douto: 
alors aucune puissance du monde ne pourra nous Separer, Il 


coalition mondiale da tous las Etats vienne 


a boat de l'Allemagne, mais il est impossible que 


nous nous lais- 


Sicns encore separer après qua l'Autriche se sera deolaree peur s 


rattachement à l'Allemagne. 


= ὁ 





Document Geering N° 21 


fu anima tae K 33 PT ٩ 
d oussigne certifie que le document reproduit ci-dessus est la 
copie litterale À! ai £ j 
p litterale d'extraits de la conversation telephonique que Le 
Gensralfe 32 3 i : 
lfeldmarsohall Goering a eue avec l'Ambassadeur von Ribben- 
trop le 13 Mars 1938 entre Londres et Berlin. 


Nuremberg le 25 Fevrier 1946 


signe : Dr. Stahmer 
(Dr. Otto peers | 


Avocat et notair 
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Document Goering N°22 


Questionnaire 


adressé par-le défenseur d'Hermann Goering 


au 
Comte d'Halifax 


le ler Fevrier 1946 
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Reponses faites par le très honorable Comte d'Halifax, Ambassade 
de Sa Majeste à washington D.C. au questionnaire qui lui a éte 
soumis par le defenseur d'Hermann Goering au procès actuel devant 
le Tribunal militaire international de Nuremberg. 


1) Avez-vous avec l'Ambassadeur Henderson rendu visite en Novembr; 
1937 à l'accusé Goering à Karinhall et y etiez-vous son hôte 5 


Reponse : Oui 


2) A cette occasion y a-t-il eu un entretien sur la situation 
politique ? 


Oui 


Au cours de cet entretien Goering vous a-t-il dit que tout gow 
vernement allemand considererait les questions suivantes comme 
un element de sa politique ? 
a) là reunion ( Anschluss) à l'Allemagne ĉe l'Autriche et 
du pays des Sudètes, 
b) le retour de Dantzig à l'Allema;ne avec une solution 
raisonnable de la question du corridor, 


Oui 


Avez-vous repondu à cette question : 
mais, .j'espère bien, sans guerre ? 


J'ai dit que le Gouvernement de Sa Majeste desirait que toutes 
les questions touchant l'Allemagne et ses voisins soient tran- 
chees par des methodes pacifiques. Autrement je n'ai pas disou 
cas questions, 


Goering vous a-t-il repondu : 

Cela depend beaucoup de l'Angleterre. L'Angleterre peut o 
tribuer beaucoup à ce que cette question soit resolue pacifiqu 
ment. ( a-t-il ajouté) que lui non plus ne voulait pas de guey 
pour cela, mais que ces questions devaient absolument être res 
lues $ 


Oui 


En aout 1939, l'ingenieur suedois Birger Dahlerus, de Stock- 
holm, en accord... avec l'accusé Goering, vous a-t-il, à plur 
sieurs reprises, rendu visite ? 


Oui 
Vous etait-il connu que Goering voulait ainsi etablir un oonta 


direct avec vous ou avec le Premier Ministre sans passer par l 
Ministère allemand des affaires etrangéres 


Je n'ai pas connaissance de cela. Je sais seulement que Dahler 
es Gale. 
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Vous etait-il connu que ce contact direct avec vous devait être 
établi pour amener une solution pacifique de la crise polono- 
allemande 7 


Je n'ai pis connaissance de cela. Je sais seulement que Dahleru 
l'a dit. 


Vous etait-il connu que Goering voulait employer son influence 
auprès d'Hitler dans l'interét d'uns telle solution pacifique? 


R. Je n'ai pas connaissance de cela. Je sais seulement que Dahleru 
E? a dite 


10)A cette epoque ( Aout 1939) Dahlerus a-t-il éte assez frequemm: 
chez vous ou chez vos collsborateurs * 


R .Oui. 


ll)Quel etait l'objet de vos entretiens ou des entretiens de vos 
collaborateurs avec Dahlerus ? 


Ces discussions avaient pour objet 13 grave mena represe: 
ient pour la paix europeenne les demandes à 1a 3 adresses 
ala Pologne. 


12) Quslles propositions avez-vous fait parvenir a Goering par Dah- 
lerus ? 


R. Les vues du gouvernement de Sa Majesté relativement à la situse 
tion ercéo par les demandes allemandes présentees à la Polognç: 
ont ete exposees à M. Dahlerus dans mes termes que ceux 

qui ont ete transmis à Hitler par le uvernement de Sa 5 

et qui ont etc publiés plus tard par Le uvernament de Sa Ma- 

jeste. 


13)Des procès verbaux ont-ils eté rcdizes sur les entretiens avec 
Dahlerus et sur les propositions transmises à Goering ? 


On redige toujours de brefs comptes-rendus de tous les entre- 
tiens avec le Secretaire d'Etat ou avec les hauts fonctionnair: 
du Ministère des Affaires Etrangères. Des entretiens avec M. 
Dahlcrus,on n'a pas fait de procés-v2rbaux autres que les proo: 
verbaux habituels. 


14) Où se trouvent ces procès verbaux ? 


R. Tous les comptes-rendus, tels qu'ils sont mentionnes dans la 

première phrase de la reponse à La question 13, sont conservés 
dans les archives du Ministère des Affaires Etrangères britann: 
QUE + 


15)Aviez-vous l'impression que efforts de Goering tendant 5 
ter la guerre etaient sincèr 


R. Je ne mets pas en doute que Goering l'aurait prefere, s'il l'as 
vait pu. 
suite. ee 


a 
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Votre Ambassadaur Henderson vous a-t-il dit qu'après l'entretier 
official entre Henderson et tibbentrop en aout 1939, au cours 
duquel Ribbentrop a seulement lu à l'Ambassadeur Henderson Les 
conditions allemandes à la Pologne sins les lui remettre, Goeri: 
l'avait prie, lui Ambassadeur Henderson, de venir le voir, 


- Suite 
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7 
e Be 
~8t lui avait entre autres «hoses donne connaissance privatim 
du texte du memorandum qui avait ete lu, car Goering ne savait 
pas si Henderson avait compris les conditions qui lui avaient 
ete lues par xibbentrop. 


Jui. 


Henderson vous a-t-il dit, ou avsz-vous appris par aillsurs, q: 
Goering à cette occasion avait souligne qu' il n'avait pas qua- 
lite pour faire cette comm ;iiostion et qu'il la faisait, a son 
corps defendant, pour tenter maintenant encore, de contribuer 
à une detente de la situation < 


Sir Neville Henderson ne me l'a pas dit. Je n'en ai pas connais: 
sanos. 


L'Ambassadeur Henderson ne vous a-t-il pas dit, d'une manière 
tout à fait generale, que Goering s'efforçait M سیر سه‎ qu'un: 
guerre eclatat τ 


M courant de ο: que Goering s'est toujours, en 
occasion, particulièrement employe pour uns entente ger- 


«e 


mano-anglaise 7? 


riez-vous pas deroser comme temoin ici, devant Le 
itaire international, au lieu de repondre par ecrit 


ns ci-dessus ? 
Non. 
Je soussigne Hubert Norman Puller, Consul, de Sa Majeste à washing- 


ton, certifie qua la signaturs ci 33183; Halifax 830 la signature 
du Comte d Halifax AMDASSACEL 3 £X vA je: LG a Wash: e ng ton DeCe 


donaud a de Ba د1131‎ 16 à Washington D.C. 
ig E EM EL Lan 
Consul 


Cachet: Consulat britannique 
Washington, ls ler Fevrier 1946 achet du Cons Re britanniques 


Washington 


Vu pour leg- lisation au Foreign Office 
de la signature ci-dessus :H. N.2uliar 


Cachet : Foreign Office, Londres 

le 14 Fevrier 1945 

Pour le Ministre des affaires h TAE Tes 
Signe : David Scott 


Re EE 


Vu pour exactitude de la traduction du texte original anglais 
Werner Bross, Assessor) 


lanna مس‎ mnt ee 


Je soussigne declare que le document reproduit ci-dessus représente 
la traduction exacte du questioinaire. 


Nuremberg, le 23 Fevrier 1946 Signe : Dr.Stahmer 
(Dr.Otto Stahmer) 
Avocat et notaire 
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Document Goering Nr.23 


Page 70 


Lui ( Goering) souffrait oomparativement peu d'une suscepti- 
bilite personnelle qui guidait si souvent Hitler et Ribbentrop, | 
et jusqu'à la fin j'inclinais à croire à la sincerité de son dé- 
Sir personnel de paix et de bonnes relations avec l'Angleterre, 


Page 83 
pe Je voudrais exprimer ici ma conviction que l 


Si cela aviit dependu de lui, n'aurait pas joue avec la guerre, 


EI comme Hitler l'a fait en 1939, Comre je l'exposerai plus loin, il 


Se tenait, en s: more 1938, resolument du côte de la paix. On 
raconte, qu'il a perdu, pour cette raison, beaucoup de la faveur 
d'Hitler et il est possible ca'il aurait joue le même rôle en 
1939 s'il n'y avait pas eu aes tentativ 
fois c'etait une 
considere par le 
grecque que Goering avait 1938 derrière 
lui et qu'il ne it pas la repeter., Il etait le parfait ser. 
viteur de son maitre et je n'ai jamais vu une plus grande fideli- 
te e 1 p grand devovemant همد مسوم‎ ilitlər. ΤΙ etait reconnu 
il m'a tcujours fait 
qu'il serait le successeur naturel de Hitler comme 
qui occupent la ge ده د‎ place inclinent souven 
importance. Au cours de tou 
versations que j'ai eues avec Gosring, il n'a jamais parle de' lui 
même ou du rôle important qu'il avait joue dans la révolution 
nazie : tout avait ete fait par Hitler, toute la confiance allait 
à Hitler, toute decision etait decision d'Hitler et lui-même n'e- 
tait rien. En consideration du fait que l'enumération verbale des 


POSTES occupes par Gosring dans le regime nazi....... 
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...demandait cing minutes, catte abdication de lui -même devant 
son Führer etait d'autant plus remarquable qu'Hitler ne serait 
jamais arrive là où il etait sans Goering. Le cerveau de Hitler 
pouvait concevoir l'impossible, mais Goering l'executiit, La 
creation de la Luftwaffe à elle seule etait un succès eclatant 
dont il était, à juste titre, le plus fier. Aussi vaniteux qu'ii 
pouvait être dans de petites choses et malgre son amour exc3ssii 


de la pompe, des uniformes e decorations, des bijoux et de: 


tableaux,et des applaudissements de ses compagnons, jamais il n; 
se vantait des 656 es qu'il avait accomplies. 


Pagec73 
Je vi Ambassadeur de Pologne à deux heures du matin ( 1. 


31 aout 1939) je lui fis un rapport objectif et volontairement 
modere de mon entretien avec Ribbentrop, je jii; la 

de Dantzig et un plebiscite dans Le corri 

ssentiels des propositions allemandes, je constatai: qu'e 
n'étaient pas, à première vue, deraisonnables dans l'ensemble et 
je lui proposai. de recommander à son gouverneme 

une entrevue entre les marechaux Rydz-Snigly et Goering. Je 
crus oblige d'ajouter qua je ne pouvais pas croire au succès 
negociations quelconques, si celles-ci etaient conduites par 
Ribbentrop. Bien que Lipski entreprit de soumettre cette propos 
tion à son gouvernement, il sut οὓς en tout cas deja trop tard 
à ce moment là. 


ge 274 


Toute la journée Goering developp2 une grande activité, Je 
crois que Gosring lui-même eut prefere une solution pacifique, 


Mais pour de telles decisions, seule la decision d'Hitler compt 





WU T] 


H0752-0080 
Document Gosring N° 23 


puissent être les sentiments de Goering, il n'était qu 
le serviteur fidèle et devoue de son maitre. IL etait oomme je l'e: 
deja montre, intervenu il y a un an resolument en faveur de la pa: 
et il pouvait Lui être difficile de prendre cette direction une 
deuxième fois. IL m'invita neanmoins à lui rendre visite dans le 
courant de cette après-midi; je Le fis à 5 heures, accompagne de 
Sir Ogilvie-Forbes. Comme j'avais entendu qua le texte des 
tions ous Ribbentrop n'avait pas voulu me mettre, devait être 
lu à la radio, ma première remarque etait de faire comprendre au 
Marechal que cette procedure amenerait certainement et irremediabl] 
ment l'echec des dernières perspectives de paix et je l'ai prie de 
faire l'impossible pour eviter cette publication. Goering repondi'! 
qu'il na pouvait pas intervenir et que Le Gouvernement allemand s 
sentait oblige à fairs connaitre au monde ses propositions par ra- 
dio afin de prouver sa '" bonne foi". 

Au lieu de cela il parla presque deux heures des injustices 
des Polonais de son desir, de celui de Hitler, d'amitié aver 
l'Angleterre de l'avantage que le monde et particulièrement 
l'Angleterre pourraient tirer de cette amitié, C'était une conver. 
Sation qui ne conduisait nulle part et j'avais l'impression que c: 

qui etaient à son point de vue assez naturelles, mais 
que j'avais entendues si souvent auparavant devaient servir sur- 
tout à l'édification des auditeurs. Je conclus au pire, du fait 
que dans un pareil moment il etait en mesure de m'accorder tant de 
son temps, Il avait ete nommé, quelques jours au prealable, presi- 
dent du nouveau Conseil de la defense nàtion-le ( ou cabinet de 
guerre) et il n'aurait certainement pas pu se 


tant de temps a des conversations, s'il n'avait pas éte 


tout, jusque dans les plus petits details, etait prêt pour l'engas 


ment 
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Document Gosring 
Soit dit en passant, la composition de ce conseil etait une 
la subtilite de Hitler. Il avait choisi pour ce conseil 
les chefs du parti nazi les plus en vue, comme le Dr. Frick, le Dr. 
Lamers, le Dr. Punk sur lesquels on pouvait compter à coté de Goe- 
ring, le plus populaire d'eux tous auprès du grand publio,. pour 
evelller la confiance du peuple allemand. Les plus terribles extre- 
mistes et les plus impopulaires etaient ainsi laissés de cote. Ces 
derniers etaient charges de la tâche peu enviable de s'occuper des 
pays neutres, d'organiser l'interieur et 
tout mecontsntemers z l'interieur. Mon iz ssion d'engsmble sur le 
c'etait uns 
eterre do la Pologne. 


Neanmoins Mare cha. a 2:221 e "ra qu ind il revint du tole- 


phone pour nous informer que M. Lipski était en route pour rendre 


visite à Ritbentrop. IL semblait soulazé e 


encore etabli. 


< 


Je certifie par la presente que le document reproduit plus haut 
une copie exacte d'extriits du livre de : Sir Nevil Henderson 


- - 


"Failure of a mission", London 1940. 
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Document Goering 


Extr2it 


la note 


allamandes 


au 
Gouvernement 


X cité 17ο 
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Document Goering N°24 


Extrait de 
la nots du 


au Gouvernement de. 
En realite cependant, comme ie montra la marche 

la politique de l'Union sovietique etait, pendant ce 

nent diriges vers un but, celui de faire avancer la puissance mi- 

litaire de Moscou vers l'Ouest dans L'espace compris entre l'Océan 


. arcique et la Mer Noire, partout où cela lui semblait pos- 


et de sontinuer à propager le bolchevisme à l'interieur de 


politique est caractérisé par Les 
suivan 
l. La conclusion du soi-disant pacte d'assistance mutuelle 
avec l'Esthonie, la Lettonie et 12 lithuañte e dobre et Novem- 
10 Octobre 1939) et l'établissement 
p-:ys en furent le commencement, 
etique suivant visait la Finlande. Lor; 
sovietiques, dont l'acceptation eut aboli la 
souverainete d'un Etat Finlandais libre, furent declinées par le 
Gouvernement Finlandais e Gouvernement sovietique provoqua la 
formation du pseudo-gouvernement communiste de Kuusine at lors. 
que le peuple finlanlais repoussa toute relation avec e Gouver- 
nement, ce fut l'ultimatum à la Finlande ( du 26 Novembre 193s) 
et fin Novembre 1939 l'entree en guerre de l'Armee Rouge, Far le 
traite de Paix Russo-Finlandais conclu en Mars ( 12 Mars 1940) la 
Finlande devait sbandonner une partie de ses provinoes su sud-est 
qui furent immediatement bolchevisées. 
3. Quelques mois plus tard, c'est-à-dire en Juillat 1:40, 


^tf z E πο 8 ο T^ 
L'Union sovietique s'en prit aux Etats Baltes. La Lithuanie avait 


Suite... 
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Document H. Goering N°24 


fait partie en vertu du premier traité de Moscou ( du 23 aout 


1939), de la zone d'influence allem-nde.... 
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elon le desir de l'Union sovietique,ls Gouvernement du Reich, 
dans le deuxième traite ( du 28 septembre 1939), renonça, en faveur 
l'Union sovietique, bien qu'à contre-coeur et pour l'amour de 
paix, à ses interêts dans la plus grande partie de ce pays, tan- 
dis qu'une bande de territoire resta encore dans ` la sphère des 
interêts allemands. 
Par un ultimatur du 15 Juin, toute la Lithuanie , c'est-à-dire 
ment la partie qui était restee dans la sphère d'interêt alle- 
fut occupee par l'Union sovietique sans que le Gouvernement 
en ait éte averti, de telle sorte que 1'URSS glissa jusqu'é 
la frontière Est de la Prusse orientale. Lorsque par la suite on 
discuta de cette question avec l'Allemagne, le Gouvernement du 
Reich abandonna également, après des pourparlers difficiles et afin 
de faire plus encore pour un reglement à l'amiable, cette partie de 
la Lithuanie à L' Union soviétique. 
Peu tem Près e 17 Juin 1940) la Lettonie et l'Esthoni: 
même manière en violation des 
avec ces deux pays. A l'encontre des 
affirmations moscovites, les Etats Baltes furent entièrement bol- 
chevisés et peu de semaines après l'occupation ( les 3,5 6 aout 


1940 par décisions du Soviet suprême) purement et simplement anne- 


xees par le Gouvernement soviétique. Un même temps que l'annexion 


commencèrent sur tout 19 secteur nord des positions sovietiques « 
contre l'Europe les premières concentrations mà 


Rouge, Mentionnons ici en passant le fait que les accords économi- 


ques conclus par l'Allemagne avec ces Etats, qui, selon les conver- 


sations de Moscou, ne devaient subir aucun prejudice, furent abolis 


ووه هو هو ê‏ هو 0 هو د هو ô‏ د ه @ د 0 د هډ ډه هم unilateralem ent par Le gouvernement sovietique.‏ 
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ds. 
4. Dans les accords de Moscou lors de la delimitation des inter? 
dans le territoire de l'ancien Etat polonais, il avait ete expres- 
sement convenu, qu'aucune agitation politique n'aurait lieu au 
Sujet de ces limites d'interêt, mais que l'activi té des deux autori 
se 
tés d'occupation limiterait exclusivement au ééveloppement économi- 
que picifique de ces régions, 
peu - 
Le Gouvernement du Reich a des preuves irrefutables qué apres 
l'occupation de ces territoires st en dépit des accords conclus, 
l'Union Soviétique, non seulement autorisa, mais seconda une agita- 
tion anti-allemande dans le Gouvernement general de Pologne, 
temps qu'elle favorisait la propagande boloheviste dans ce 
territoire, Dans ces territoires egalement, de fortes garnisons 


russes furent transferees immediatement après l'occupation, 


2. Pendant que l'Armee allem'nde était encore aux prises 


l'Ouest avec la Prince et l'Angleterre, ce fut l'avance de l'Union 
Sovietique contre les Balkans. Tandis que le gouvernement sovie- 
tique avait declaré, lors des pourparlers de Moscou, que de gon 
cote il ne donnerait Jamais "le coup d'envoi pour résoudre la 
Question de Bessarabie, le gouvernement du Reich fut informé le 


<4 Juin 1940 par le Gouvernement Soviétique que celui-ci etait déci. 


&é à résoudre maintenant cette question par la force brutale. En 
même temps on déclara que les revendications Sovictiques s'étendaier 
egilement à la Bukowine, donc A un territoire ayant appartenu au- 
trefois a la couronne d'Autriche, mi ayant jamais fait partie de La 
et dont il n'avait à aucun moment éte question à Moscou, 
l'Ambassadeur d'Allemagne à Moscou ( le Comte von der Sckulen- 
burg) déclara au Gouvernement Soviétique que cette décision était 
tout à fait ina ttendue pour le Reich et qu'elle porterait un préju- 
diee très grave aux intérêts economiques allemands en Roumanie, de 
même qu'elle troublerait la vie des groupes ethniques allemands eta- 


blis là-bas ainsi que le germanisme en Bukowine, 
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Mensisur Mclotov répondit à ce sujet que l'affaire était particu- 
lièrement pressante et que l'Union sovietique désirait connaitre 
dans 1es 24 hsures la position que prendrait le Gouvernement du 
Reich dans cette question, action brutale envers La Roumanie, Le 
Gouvernement du Reich dans cette question 
core dans l'inter$t de la paix et par amitié envers nion sovie- 
tique en Í: t j au Gouvsrnsment roumain 


qui avait demande secours à nagne de ceder, et lui recommanda 


d'abandonner la Bessarabia et la Bu j du Nord à la Russie sovie 


tique. En même temps que la réponse affirmative du Gouvernement 
roumain (du27 Juin 1940) uns requête de celui-ci, fut transmise 
l'intermediaire de l'Allemagne au Gouvernement sovietique, aux 
laisser à la Roumanie le temps guffisant pour l'évacuation 
ces vastes territoires et a sauvegarde de la vie et 
biens des habitants de ces regions. Toutefois, l'Union sovie- 


^ 


encore un ultimatum à la Roumanie ( le 27 Juin 1940) 
a dès avant l'expiration de celui-ci, le 28 Juin, par 
occuper certaines parties de la Bukowins et ensuite de toute la 
Bessarabie jusqu'au Danube. Ces territoires furent également anne- 

immediatement par l'Union sovietique ( par décision du Soviet 
e aout 1640), bolchevisés et par là effectivement ruinés, 


Par l'occupation et la holchevisation de 


d'inter$ts en Europe orientale et dans les 


D‏ هف 


Moscou par le gouvernsment du Reich à l'URSS, le gouvernement sovie- 
tique agissait olairement et ament l'encontre des conventions 
de Moscou. 

Malgré tout le Gouvernement du Reich garda là enrors vis à vis 
de l'URSS une attitude plus que loyale. Gouvernerent du Reich 


۴ ον 3 m E! 


- | 
. Nt 
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us 


-4--(suite) 


gouvernement du Reich s'est tenu absolument à l'écart lors de 


decembre 1939-Docu- 


guerre de Finlande ( les publications du 7 


175 pr. renvoi L) et de 


Baltes. Pour ce qui est de la question de la sarabie il a appuyé 


ments vole 


8 0۴11۷ erns- 


ie point de du Gouvernement sovietique vis à vis du 


e 6‏ 9 ه o‏ 99292 » »99 د ه 9 ه ه 99 899 


ment roumain 
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L'Uninn Soviétiguo so sar tegllo, do nouvccu monccso 


l'oboncon connlct 


wllomagns no pouviit ش2388‎ 57 
Gouvornoacnt dos Soviebs 4576 
ài l'union 30 los Puiss 


(Docuacnt D.Pol.Val. 
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Document Gosring N°25 


Document 1743 PS 


Placer ici : 
Dok. 1745 PS 


"Dossier Vert" 
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Document Goering N°26 


Extrait de 


la note du Gouvernement allemand au 
Gouvernement Français sur le traitement des 
prisonniers de guerre allemands en France, 
en date du 30 Mai 1540 


(cité d'après document D, politique, vol.8 
partie l,Berlin 1°43 p. 171/173 
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Extrait de 

la Hote du Gouvezne ent sllemand eu Gouvernement 
français en ce qui concerne le traitement des 
prisonniers de guerre allemands en France, en date 


du 30 mai 1940. 


Zn ce qui concerne ce traitenent des soldats allemands 
s'agit pas de ces isolés qu'on pourrait ettribu 
et à la cruauté des francais de grade inférieur 
Les gendarmes françois cui ont mis les menottes à l'officier 
allemand ont affirané qu'ils l'avaient fait selon les instruc- 
leurs sunérieurs hiérarchiques. اد124‎ 76 
P 
tion avec ceci, un ordre secret d st Major (2e bureau) 
du Général Cat 1: 9e arate française, n°I801/2 du 13 avril 15 
tombé entre les mains des troupes ollemenóáes, indique que le 
traitement sens mínsgenezts des 
et des Troupes parachutistes correspond periaiteuent eux 


tions du Commandement sunérieur resoonsable de l'armée frança 


ordonné par lui aux troupes françaises. Il resso:% 


donc clasireuent de cet ordre secret qu'ikne it être accordé 
aucun traitement médical à E lets allenands blessés ausis 
il faut d'abord utiliser S ossi bili de leur ex- 
torquer des déclarations d'ordre militaire. 


(Document D.Pol.Volume 8, 


— S o وراو بې‎ 


que l'extrait reproduit ci-dessus est une conie 
allemand eu 
ais eoncernant Je itouent des ^rison iei 
en France,nots en te du 50 
(Citation 6'soràe focument D.eFolitigque Volume 3 


Berlin 1942 S 171/175) 
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Document GORING 7 


du Tribunal. 
is Tai s A 4 ec à : ^ e 
J'ai vu le ï réunions iupert 
xis part, moi- 


canne son consoillcr 


de nombreuses 
oafórenees c ig tenaie z lui, 
Wehrmacht et &uxqu 


9522301 su; 4۳57 


chef cu Pure 


SUL "θεος οὖν 


a ep 
a Dé 
A 


7 M +Í 
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proncicnt volontiors econ- 


tout spécial pour le jus- 


CAS. 
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CH 
mm Co mm 


Il soumettsit à τα justice ^e 1' is des o.s “ifficiless 
au sujet descuels il n'av.it DAS confience -nr les 


D ve 


‘autres services. Til s'emortôt d'ailleurs 


l'occasion très viole.sent- à le facon des nilitiires- contre 


les juristes- ne chunseait ri a Son comportement fond 21222 - 
tel. 

Struc Les, 
f.ire avec 15 .eichem.rsche 
fond. <l consacrcit eax ses inha- 
bituel. : 33٥6 s'il se ré: 3 lec diver, 2s de ; impor- 
tantes, les canvers.tions se voursuivoient, ir.nouille sent et 
nbiectivenert, nées de suutes € 'aumeur 606062810. neller, ie 
gian: 

Il pensait expresséme; 
en soldat et objectivener sens protioue lui venait 
alors en iĝe. 
discussion £o»rofon? 
entendu nombre d'ênres criticues > provos Ge lui; an lui a 
reproché souvent des nég 

affaires de service. -cus nous sommes 
éans notre domaine il n'y evcit pas à lui faire 
es revroches). 


domeine de la Justice de 


les jugements, notamment s les La Ve EF 

était pourtant très volontiers de temys à 9 incliné å 18 

modération dans l'apprécietisn 

rigueur que le “ihrer -emandsit a 

punal.-Il étcit d'une sévérité sans pitié pour le trahisan 

particulièrement pour les crimes contre les bonnes moeurs.de 
suite-.- 


-103- 
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verbeux qu'il a souvent cassé des juzenents 


viol enge qu'il tenait la condamation 
11 ne faisait là aucune 
ne en Allemagne ou 


aa ò 


EFE 


souvenir d'au moins un cas, d'ap 


modifié ls mw thode habituelle d'exécuti 
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et ordo:né quo z 1 onu Gens lo village russe où 


il avait conis 


IV. in tent cue Président des SLES 1ο eichsmarsehall était 


tres vif acis bisnvoillant, dc nêno que dans 


3G 


souvent contre 
instructions du Führer, particulière 
jugéos 
CON si 


. = + 
uzéos plus rizou.ousoacut 


du 11227 


choz lui. 


même opinion su: 


confo 37.16 


ins. 


les recours on 





1 


H0752-0100 


soussigne H. DJFSLDT 5 connaitre 


: N 
a ci-dessus 


Documents 





Notice, 


Not to be published until presented before the tribunel 
in open court end then only that portion actually submitted 


as evidence, 


No pes publier event présentetion devant le tribun:1l en 
audience publique et seulement le orrtie réellement vers: 


eu dossicr. 


Nicht zu veroeffentlic vor Darlegung vor dem Gericht 
(Tribunal) in oeffentlicher Sitzung d dann nur jenen 
Teil, welcher teatssechli zur Beweisfuchrung uebernittolt 


LH 


wurde, 


He 11611717022272 πο Tore, Kak IPeLCTABIEHO Ha 5 
SAceAaHMZ Toit. mala M ΤΟΠΡΚΟ Ty UacTb, 1090238 2 


B KauecTBe J|OKAS3aTGJBbOTBA. 
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abus 
Exh. Goering No 52 


Questionnaire adressé par l'accusé Goering au 
Juge d'Etat-Major Général de la Luftwaffe 


Dr. Baron v. Hammerstein. 


Etiez-vous le Juge Suprême de le Luftwaffe Ὁ 


Ret Qui, 


2.)Q.1 Avez-vous, en cette qualité, tenu de nombreuses con- 
férences devant l'accusé Gooring cn tant que Chef su- 
prême de Justice de la Luftwaffe ? 

: Qui. J'ai fait, depuis 1938, une fois par mois envi- 
ron, une conférence à l'accusé Goering 


Chef Suprême de Justice de la Luftwaffe. 

: Avez-vous pu connaitre ainsi l'attitude de l'accusé 
Goering en tent que Chef 

vous pu remarquer qu'il prenait tre 

obligations qui découlnient de cette charge % 


J'ai pu connaitre l'attitude de l'accusé Goering en 


tant que Chef Suprême de Justice ct j'ai pu remar- 


, . 


quer qu'il prenait très au sérieux les obligations 
de sa charge, Il voyait dans la tâche du Chef Supró- 
me de Justice l'enragement de porter d'un coté son 
attention sur la discipline de la troupe, là où cct- 
te discipline était le plus menacée, d'un autre cô- 
té celui aussi de défendre les in ts de l'accusé 
de par l'assistance duo à chacun do ses soldats, cn- 


gagement qu'il prenait particulièrement zu sérieux. 


ads 
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sls 
Exh.Goering No52. 
4.)Q.: S'est-il réservé pour cette cause (chiff.3) la dé- 


p.n 


cision dons toutes les affaires plus ir portantes? 


R.: C'est pour cette cause que l'accusé Goering se ré- 


servait la décision dens toutes les affcires impor- 
tantes ou les principe toient en jeu, ainsi que la 
décision s tifice | utes les condcnna- 
tions à m emana 10 1 ction de la Luft- 
waffe, ainsi tous ies 

tre des officie yû la dégradation 85 prévue 


A ^^ 5 D + - D AY La D + ` ۳ په‎ LP ٩١ A 
Les condamna ns à mort prononcées contre des offi- 


son attention sur une stricte observa- 
= tenue morale chez les soldats qui lui 6-- 
4 E L 
guboréonnes 7 
Goering tenait à uno stricte observation 
tenue morale chez les soldats qui lui 6t-iont 
subordonnés. A co sujet, il jugerit aussi sévérenent 
les délits commis par un officier envers un soldat 
que des manques à la discipline commis psr un soldat 
envers un officier. Il condamnsit particulié renent 
tous les manques à la bonne tenue commis en état d 


2 ^ k : 
ébriété c es οχος Anis per des soldats envers 


des civils. 


-1-suite et fin 





8.)G.: Exigcrit-il une punition psrticulièrcnont sS Svar 


Lv 
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H0752-0104 


naissance des exections 

ét-ient subordonnés, 

territoires occupls -đe uc: insi que ceux de 1) 
de guerre ? 


exections brut: 


& population 


dtlits commis envers 
fermes (viols), je ne me souviens d'cucun délit 
cnvers la population civile, ou 
ec lesguels le 
s de contact, puisque 
prisonniers de 
de terre. 
cxpérience - 
Il saveit 
dons l'outre 


. 
^o a 
curs 


558, 


nés avoir agi avec violence 
vile, celui-ci ordonne une enquête par 


gucrre. 





۱۱ 


H0752-01 


Exh. Goering No 


lors d'attointes contre l'honneur féminin et s'employait 


il À le protection de la population féminine dans tous 


les territoires occupés ? 


Gomme il د‎ déjà été dit, il 8 en général di 
atteintes à l'honneur féminin. L'accusé Goering a sou- 
ligné en de nombreux décrets le pect aü à l'honneur 
féminin comme un devoir naturel 
de ltepplication des peines les plus graves 
d'atteinte À l'honneur féminin. 
À ce sujet, ce n'est pas 
discipline qui lui irport2it; Il népriseit de par sa 
propre conviction, toute atteinte à l'honneur féminin 
conne indigne d'un homme et se sentit appelé à proté- 
contre une telle atteinte., Peu lui in- 
nationalité de la femme atteinte. Dens des 
de viol l'rccusé Goering reguit la peine 
A la nationalité à lequelle appar- 
tenait la femme. Il a, par exemple, annulé deux juge- 
ments de tribunaux qui n'avaient pas abouti à la pei- 
ne de mort, parce qu'il jugenit les deux condannetions 
comme trop légères, et c'est sculement A le troisiéne 
le tribunol de campagne stest décidé à ap- 


peine de nort. Il s'agissait dens ce cas Lë 


ruSsee. 


2e suite ot fin 
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Exhb. Goering N 
A Menten — ERR 


nnee o on 


9.)QsLors de délits contre l'honneur féminin l'accusé Goering 


نب 


. ‘ . A . > = 8 « 
a-t-il régulièrement informe les femmes molestées de la 


punition des malfaiteurs et a-t-il donné satisfaction 


à ces femmes ? 


D ef 4 T . 9 
Rs L'accusé Goering a ordonné en chaque cas de délits contre 


de celui qui a p: 


5 


A a, EE. de 
à ce sujet 


amd or δ l οσο] Q G- ! anr A e 
ordonne l'execution/l'arrét de 


par pendaison ton du crime. Il est arrivê à 
re PCS 
es molestées = a la nou~- 
» 
ou même 
^ پس پس ص یه‎ cl سه‎ a P A 4 - L - 
peines de 57 e sont employees 


— < 3 e . 1 - 
grâce des malfa ur: c'est seulement 


- , e . 
que l'accusé Goering s'est laissé all 


mort per le t al militaire pour un 
Hollande a-t-il feit dépendre 
Avez-vous recu, vous ou 
un autre juge 
nellement dans 


1 


"Je me souviens pcrfaitement que l'accusé Goering 


πὴ x r 4 H - o Ix 4 
cision de l'approbation do la femme vi 
Lal x ? ` 
dens le cas d'un; -achutiste condann? à mort pour 
commis en Hollande par le Tribunal de la Division 


. . E ἃ 1 " . ’ . P 8 
ichutiste interessec Le soldat vise avait suivi 


aus 


A 
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Exhb. Goering No 52 _ 


une jeune fille qui disparut dans un porche. Per err 
le sobdet penetra dens une autre maison, ou une femme 


lui ouvrit. Il lui demanda de s'offrir 


torrifibe sntisfit à son exigence p:rce 


A 


il avait posé un fusil à coté de lui. En ce cas 
cus moi-même l'ordre de me rendre 

tendre la fer e sur la question de la grâce. 
sait de la femme d'un architecte qui ttait entièrement 
horrifite d'apprendre quo la peine de mort voit ete 
pronancé pour ce fait. Elle, comme 


43 


4 ` . 
présent demendèrent chaudement une commutation de 


re e TAS. = . s . Za . d 2 , 
peine de prison eussi réduite que possible. 


ette intervention la peine de l'homme a 


en une peine de 3 ans de prison. 


Quelles précisions pouvez-vous donner sur l'attitude de 
= 7 d D no e 

l'accusé Goering dans lo cas do l'officier do la Luft- 
waffe von Hirschfeld, qui 3 


neisés de prison et les a tube 


Le licutenant von Hirschfeld 

un tribunal, prree qu'il a, en 

sortir do la prison d'une petite ville polonaise un cer 
tain nonbre de prisonniers polonais - entr'aut: 

mes - ot qu'il 158 a tutes. L'accusé Goering Stir 


1 ^ . 
révolté par co méfeit 


-3 suite ct fin- 
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Exh. Goering N° 52, 


et proposa au Fuehrer l'exécution de la peine de mort et le 
refus de toutorecours en grfce. Le ruehrer ne fit pas droit 
à cette demande et refuse en outre de confirmer le jugement. 
L'accusé Goering s'opposa avec indignation à cette exigence. 
Le mémoire qu'il 2826882 à cette époque au Fuehrer ne laissa 


rien à désirer tant au point de vue précision qu'au point de 


e vue 2preté. Lo réemploi do cet officier dens la Luftwaffe 


n'a dailleurs pas eu lieu, 

12.) Q.: Est-il exact que l'accusé Gocring 2 gr^ció, par prin- 
cipe, toutes les fommos dens les territoires occupés, qui 
avaient été condamnées à mort per un tribunal militaire, ct 
qu'en rucun cas un arret de mort contre uno femme n'a été 

exécuté? 

R: ΤΙ est exrct quo l'accusé gracizit, p^r principe, toutes 
les fermes des territoires occupés qui avaient été condam- 
nées à mort pour csoionnnge ou rutres délits graves, même 
dons les cas où le Fuchrer était en fait compétent pour 

cet acte de grâ^ce, Jamais dens 15. Justice de 15 Luftwaffe 
une condamnation à mort contre unc femme n'a été exécutée. 

Je certifie l'exrctitude de mes dires sous 15 foi du serment. 

signé Baron Dr.v.Hrmmerstein 
Baron Dr. von Hommerstcin 
Juge d'Etat-hajor Général 


78/5902 


Je ccrtifie par la présente quc > document ci-dessus est une 
copie fidèle de l'original. 


Nuremberg, 50 iii 1946. signé Dr.Otto St^hner. 
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CAMP No. 20 POUR FORCES ENNEMIES DIS2ZERSESZ 
Allendorf, Allemagne 


25 
Interrogatoire du Général d'aviation 
Comnandenent du Quartier général, Tribunal 
Militaire International, APO 405, US Aruy 
Voici le résultat de l'interroratoire du Général d'aviation 
Josef Xouuhubor. 
1.) Q.: Vous est-il connu que 


noz کد‎ e 4 اوي نو‎ A و‎ 
d'organisation auprès 


nisation 1950 au Chef 
Oui. 
A quels buts servait cette étude? 
lait à trouver la 
la Lufiwa-t 


dissensions entre lc 


lieutensnt-colon 


rdination 

AIT IN LS ME ` ` nao ZS 

S Oppo gait à cette 
sition, Je demandais la création Ze comande 
d 


le Groupes d'irnée de l'Air" (dont le non a 


Ê - aen es Al ` 1. - d 
orionno" ) . Je devais 


32 a Aen A : i x 
défendre ma proposition contre l'objection que 


سه نا ~ 
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Ex. Goering 


tels Commandements do Groupes d l'Armée do l'air ne 


seraient pas utilisables lors LO NN و‎ 


favorable ΕΚΕ à ce but 


seulement d'une esquisse de manoeuvre 


ar 10 ev UV] 


artie de 
Les propositions 


nisatrices concernai | "But finol 42V et 18 


AD 
ου υαθ, 


EÉ ; geen GAS a < AEU 
ete faite sur ordre 


L . => e 
de Q01-mêrne 
sitions aui en découle 
satrices du'But final 


ire Hu 4410.36", 
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Exhibit Goring P 


: | | EE 
5,)9 Cette esquisse a-t-elle ¿tb soumise à l'accusé Göring 


D 


ou en a-t-il eu connrissance d'une autfe nanire ? 


Ri Je ne sais plus si cette esquisse ο 6 t6 


Ge EN : eg) SES. 
marechal Göring., Per contre, je lui ai moi-meme rappor- 


, 


t5 les résultats de mon étude, sans avoir a lui expli- 
quer cloirement son contenu entier dans toutes ses p^r- 
ties et í sa contexture sous le nom d'Etude 50". 
Le Reichsmaréchal evait l'hebituce de ne jamais 
resser à la forme d'un projet ou d'un exposé, mai 
lement ` son fond. Après non expose chez Goring 
eu encore plusieurs conferences chez lui, concernent le 
thème d'organisation traité dans cetté Etude, auxauel- 
les participèrent aussi le général Stumpff, alors Chef 
de l'Etet-mejor General de la Luftwaffe et lc lieute- 
nent-colonel d'Etat-mcjor Jeschennek. Se basant sur 
mon exnost, Göring decida en fin de compte cans moh 
Ainsi furent crées les Commendements de Groupes 
d'arme de l'air (c'est À dire Flottes aériennes), L 
"Etude 50" n'a joub, 4 AR puiet, d'eutre rôle que ce- 
lui de me servir À moi-mène , en ma qualité de chef 
organiseteur de la Luftwaffe à cette époque - de base 
pour l'argumentation lors de mes propositions d'orga- 


nisation. 
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Exhibit GOERING No 54 


Declaration sous la foi du serment 
: Kammhuber 


ο ο a SET E 
A 
JOSEF KAMMHUBER 
Général d'aviation 


Je certifie par la prèsente que le docunent ci-dessus est 


une copie fidèle de l'original. 


Nuremberg, le 30 Mai 1946 L. é Otto Stahner, 





Karl K 
Ganérel 


depuis 


e 


C oam 
d'aviation 
fin no 
L'Etat- 


As 


e ior de 


Aux questions 


tions qui m'ont &té 


terna ti 


suits 


1. Questions 


naréchal 


'cx,Acichan 


^ 


fusiller aviz 


bi 


Le 


D mm ^ Y 
heponse $ 


Autant que je sc 


Reichsmaréchal ne 


t 


KROL 


1 ’ : 
chsmerechal 


ion d'un : 


ordre, d 


S, ove abs 


&tre fusillés 


, , - - 
Le gencral Korten m 


lo Reichemartchal ο 


^ 
n 
Ç 


1 


R . 
cipe cet ordre. 


posées p^r 1' 


en 


rches 


m'est 


œ pnb 
apre 


la 
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Exhibit Goering No 22 


ege -----..-----‏ اوس سو — رمس 


Nüremberg 28.V.1946. 


Vs 44 Chef de 


Luf Tue 


ac Hermann Goering, ques- 


soumises par le Tribunol Militaire In- 


mi 


procédure criminelle intentée contre 


bn onde a e a foi a ec : : 
réponds sous la foi du serment ce qui 


I. 


Goering a-t-il jamais donné l'ordre 


Y? Ct 
د‎ D 


teu 


6 


terroristes ennemis qui avaient 


: 
Cw 


1, 


de is remettre la Police- ou a 


; "Non". En tout cas, un tel ordre du 


onnu e 


pes 


Goering a-t-il collabort à 1'élabora- 


8 officiors 8 


lequel les 


3 E ^ . 
en mrs 44 du stalsg III à Sagan, devcient 


Police le SD ? 


OU 


‘a dit quo la Luftweffe, 


p . ^ 
t Korten lui-mème, n'a 
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Ax 


xhibit Goering No 5 


L'ex-Reichsmaréchal Goering a-t-il appris le fait cité 


` 
au tit. 2 seulement apres l'execution de l'ordre donné 


par Hitler? 


Réponses 
SE 


2 Di : : - [4 
Le général Korten m'a dit que lui et le marechal Goe- 


. : LA * 
ring n'en ont eu connaissance qu'ulterieurement. 


4e Questions 


Quel jour 


donné cet 


cela ne 


be 


pas connu. 


~ aa E 
a conaannug 


Ra 


jue le Reichsmaréchel avait 


Te Questions 
Savez-vous si ex Reichsmar’chal Goering et ses re- 
la Luftwaffe le Chef d'Etat-Major = 

a plusicurs reprises des protestations cu- 

pres de Hitler contre les mesures ordonnées par celui- 


ci contre. 


-8 suite 
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——— — — 


Cela est exact, d'asrès les déclarations que m'a faites le Géné. 
ral Korten en juin 44. Je me rappelle aussi qu'on n'a rapporté 
Par là suite que le Reichsraréchal s'était plaint auprès du 
Fushrer ds l'attitude de certains organis;es du Parti et d'élge 
ments de la population contre ce qu'on appelle des aviateurs tere 


@ 77. La cause en était que nos propres óquipages avaient eu 


e Reichsraréchal a strictement refusé d'exécuter 
du Fuehrer qui demandait de remettre 158 équipages de bome 
diers abattus dans les derniers mois et ceux abattus doréna- 


vant au S.D. (Service de Sûreté). 


B.- J'ajoute pour expliquer et e^ iétar les questions l à SS 


En général : 


E A l'époque oà sa passo faits cités, j'étais Chef de l'E 


, 


tat-Major dirscteur de Luftwaffe. En février 1944, le Quartier Gé- 
néral du Fuchrer so déplaça à Berdtesgaden de mame que le Haut 
Commande: ent de la Wehrvacht, la Reichs aróchal avec sa suite pere 
sonnelle st le Chef de l'Etat-Major Général de la Luftwaffe avec 
deux ou trois oificisrs d'ordonnance. Je devais rester avec le 
Haut Corranderent de la Luftwaffe, c'est-a-dire avec tout l'Etat. 
Major de travail, on Prusse Orientals (Robinson), car il fallait 
compter 8۷-6٥ un recul rapide du Quartier Général du Fushrer. Tout 
l'appareil de cor: ands; ent et de enseigner anta, la conduite et 

le ravitaille ent de la Luftwaffe devaient Continuer sous Robinson, 
La séparation grandissant de seraine er 86-3129 entre le Haut Come 
anda: ent de la Luftwaffe d'un cSt’ ; Comcandant en Chef, 


= Q ~% 
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Chef de l'Ztat-Major Général ue l'autre, fit que nous/n'avions 
ientale, souvent pas du tout, d'infor-ations ou 
souvent des informations tardives sur beaucoup de chos: 


aR 
Gn 


e 


e relais directer.ent a Berchtesgaden ; il 
me pour des ordres importants pour la conduite générale des 
‘rations. 
ement au début de juin, je crois une semaine après 
je fus appelé roi-fters a Berchtesgaden, ac. 
officiers pour m'assister. Jusqu'alors, je 
lepuis février, je crois - qu'une seule fois à 


Berchtesgaden pour une conférencs. 


c 


Dels —— —‏ سم موو 


Ln ce gui concerns les questions 2 à 6 sə rappi ant à "Saga an" ; 


entendu parler de l'exécution, sur ordre du fuehrer 
d'avi teurs évadés de Sagen. C'est le Général Korten e! je 
seme terps le Colonel Christian qui m'en ont 
crois que j'en ai eu connaissance d'abord 
Di K to uji di ï Y > e IV v1 y tan G 
néral Korten, qui, d'après mes souvenirs, m'en a pare 
ors d'un des entrstien éléphoniques journaliers prolon- 
Korten a désavoué ouvertement 
dit ça que j'ai répondu dir: 
aux questions 2, 3 et 
Cet entretien a di passe environs de la fin rar 
Ui en دد‎ Le LL GF a À L , FOR C er aux environs c a EL mac g 


ou du díbut d'avril. Je ni puis préciser la date exacte. 


concerne les questions l et 7, se rapportant aux "avia 


‘est aux environs du début de juin 44 je croyais d'abord 


» 9 suite 1 له‎ 
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Exhibit GOZRING N° 55 


1 1 Akad x E NC MT - : d 58 
que c'était en juillet, rais cela a dû se passer en juin - que 
le Général. Korten r'infor:a que le Fuehrer avait l'intention 


‘omdorner qus ies aviateurs terroristes fussent abandonnés 


le fur.ur populaire. Nous avions parlé a plusieurs reprises 


ce sujet et étions d'accord pour désavouer une telle inten. 


À A 
ulon. 


e 9 suite ^ st fin e 
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Nous estirions bicn que les attaques directes des aviateurs en. 
bz a 3 
no: is volan contre des objectifs tels que personnes isolées, 


Ze es et enfants, rasser ble. ents de personnes eivilss, train 
pour passagers, appartenant aux transports publics, hopitau 

enfants dos écoles ou d'écoles maternelles en promenade , nos 
équipages venius aux parachutes, des paysans aux champs و‎ - 
étaient crusllcs et absolument contraires au droit des gens et 
au droit de guerre, raia nous uu voyions pas dans le projet d'or. 
ire du fushrer de voie susceptible d'apporter une solution à ce 


probléme difficils. 


Nos raisons : ‘rticlss ðu Droit de Guerre - Droit interna. 


tional en contradiction avec les conceptions du métier de soldat ; 


sources 29 norbraux ralentenius dont auraient a vAtir d'autres 
équipazes enneris Co: ois effets sur le moral des propres 


< 
GO aip 7 TES « 


atérisl fourni aux fins de référence par la défense : 


Doex snts : 731/PS 
7155/ PS 
ΤΊ 2/55 
IVES 
775/PS/GB 308 
776/PS 
TIMES 
T78/PS 
779/PS/GB 312 
781/PS/GB 311 
782/PS /GB 31» 
185728) GB 316 
184, /PS/GB SLT 
TOS R/Y S/GB 318 


prouve que l'on a Auer encer à s'occuper de ce Sujet aux envie 


las dix derniers jours du Ais de rai et que l'échange de no 


le Haut Co.anis ent ἃς la Wehrmacht st 19 Cabinet Zu 


10 - 
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Reichs: aréchal se faisait directerent et non en passant par le 
Haut Co: ande ent de la Luftwafie. A ce moment déja; je me sous 
viens pourtant avoir ga le docurent 775/PS/GB 308 : "Définition 
lu terre : aviateurs terroristes", Je crois que c'était chez 
Korten, 
Cet échange de notes entro le Haut Cocrandesent de la Wehrmacht, 
le Cabinet du Reichsmarichal et le Ministre des Affaires ه214‎ 
gères prouve d'un οὐζό la sévérité avec 18915119 le 
sés exarinaient la questi: à autre c3té cet échange 
tous les signes d combat pour gagner du te:p 

que les participants ne voulaient pas arrive 

du roins ils voulaient repousser cells-ci aussi 
lonztarps que possible. 
Par oxorple : A) Document 779 28/08 312 "Le Reichsraréchal on ré» 
ponse à la dsrande Sean lo traite.ent spécial renvois l'afe 
faire des aviateurs terroristesdevant Les tribunaux". 
B) Document 781/PS/GB 314 "Core il n'y a pas de réponse claire 
du Reichsraréchal, nouvelle der :nde écrite aux fins de dicision", 
C) Docw.ent 785/P5/GB 317 "Damanle au Cabinet Reichsraréchal : 
un ordre at-il été donné au commandant Oberursel, ou date à 18. 
quells un tel ordre sera envisagé" ; 
Ceci avec la note en marge remarquable, écrite a la main: "Pas 


regu de Réponse du Haut Cor andenent de la Luftwaffe". 
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lors @'un examen de la situation 


les personnalités 


s élev£ (pour la c 


ù cause de la conclusion 


dron. pact mutuel ۵26 8 
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un reportat 


en bref, le 


combat abattu au- 


no 
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sous leur protection. 
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très violer par Hitler de- 
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waffe, parec que ces nessicurs . Luftwaffe sont 98 
et ont pour qu'à eux aussi il arrive un jour quelque chc- 
se. Le tout n'est qu'un pacte de lécheté entre la Luft- 


lcs aviateurs anglo-anuiériceins." 


rencu conpte de ccs faits au Reichsnarcchals ο ne 
pas si Adolf Hitler a feit la 56 réflexion au Reich- 
rcchal en personne, mais ei st vraisenblable, Étant don- 
né qu'Adolf Hitler a répété ce telles accusations, surtout 


αἱ τὰ ç T. bones Z. ν νά AE MSAN grd 
envers le Luftweffe, ECKO on s ternos choisis, 


‘usieurs 


oichsnerecheal Goering Ze lui communiquer le nom ce l'offi- 


5 


cier de le Luftwaffe qui a protégé à liunich en mai 1944 du 
lynchage par le foule un aviateur abattu ? 

chel n'a-t-il pas - malgré l'i:sistanco du Fuchrer - 

sé de donner l'orère que l'on retrouve le non ce cet offi- 


le communiquer au “ichrer ? 
D 


Je ne connais pas cet incicent pe sonnellement. J'ai seu- 


lement entendu raconter qu'"un officier de la Luftwaffe et 
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un chef de groupe local auraient protégé ensenble - près 


Freising - un aviateur contre la furcur populaire, 
'egclein aurait rapporté cela au Fuchrer sous le forne 
violente appropriée. Sur quoi on aurait fusillé le chef 
de groupe local. L'officicr de a Luftwaffe, par contre, 


n'aurait été ni retrouvé ni i^«ntifió," 


۶٢ 
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Je ne connais v28 d'ordre du Reichsmarechel au Haut Com 
mandement de la Luftwaffe de prendre des mesures pour retrou- 
ver l'officier visé. Je n'ai jamais regu un tel ordre. Le gó- 
néraloberst Stumpff, Chef supérieur du groupe de flotte aú- 
rienne Reich-commandement compétent en premier lieu pour cette 
affaire - m'a dit que lui non plus n'aveit jamais reçu un tel 
ordre et qu'il ignorait tout à ce sujet. 


Le generaloberst Stumpff devrait savoir si un tel ordre 


avait été donné au Commendement de Geu aérien VII, territo- 


rislement competent. 

Je puis bien admettre quo sí le Reichsmarechal avait vou- 
lu sérieusement trouver l'officier on question, il aurrit don- 
né un ordre strict en ce sens ^u Haut Commandenent de le Luft- 
waffe. 
11° Question: 

A le fin de la guerre, le Luftwaffe a-t-elle jamais reçu 
l'ordre de détruirc par bombardement = lors de l'approche de 
l'ennemi - le camp de concentration de Dacheu? Un tel ordre 
a-t-il jemeis Gté donné par le Gauleiter de Munich sous le 
mot convenu "Nuage"? En fait, un Geuleiter pouvrit-il donner 
un pareil ordre? 

Je ne peux me souvenir d'aucun ordre en ce sens. Je ne 
seis pas si le Geuleiter de lunich 2 esseyé de donner un ted 
ordre à un des postes de commandement de la Luftwaffe se trou- 
vant dans son Gau, oar exemple - le Commandement de la 6ème 
flotte áérienne ou le Commandement de la Luftwaffe, secteur 
Ouest. Toutefois je dois admetre qu'une pareille tentative 
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aurait été portée à ma connaissance, 

Les Gauleiter n'avaient pas le droit au l'autorisation de 
donner un ordre de ce genre, que ce soit en leur qualitó propre 
ou en celle de Commissaires à la défense du Reich. Il y a eu 
ies abus de la part de Gauleiter ou de Commissaires à la défen- 
se du Reich dans 1a sphère d'action de la Luftwaffe, mais ils 
ont toujours été éliminés par ‘intervention de services supé- 
rieurs de la Luftwaffe. De tels abus commis par des Gauleiter 
ont été facilités là où des commandents d'unité-particulière- 
ment des services à terre = n'avaient pas de forte personnalité 
et se laissaient intimider ou bien n'étaient pas exactement 
instruits de leurs propres demoirs et compétences. 

lais je crois que tout chef de la Luftwaffe commandant 
une unité volante aurait de lui-même refusé un ordre d'un Gau- 
leiter tel que celui cité ici, ou du moins il aurait - avant 
de prendre toute mesure - adressé un rapport à son supérieur 
hiérarchique et amené ainsi une décision. 


12° Question: 


Que savez-vous de l'attitude du Reichsmarchal et de sa 


Luftwaffe envers les aviateurs ennemis descendus? 


Réponse: 


A part quelques expressions de colère, l'attitude du Reichs- 


marechal a toujours été correcte et chevaleresque, 
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conformément à se tradition d'aviateur qu'il avait cons servée 
de la pr pack CN guerre mondiale, et souvent affirmée. Il lui 
arrive peut-être de prononcer de dures paroles vite oub'ites 
lorsqu'il — des ennuis bien compréhensibles au sujet de 
la défense abrienne ou qu'il était serrê de près par le Füh- 

er, mais je ne connais aucun cas où de seien proia spon= 
tanbes du Reichsmaréchal s'étaient ageravées jusqu'à devenir 
des mesures incorrectes ou dures ou jusqu'à gen ordres con- 


tre des membres des aviations  ennenies. 


ss veer p -—-— 
Il en était de mame de l'attitude de la Luftwaffe en ge- 
neral, attitude qui était toujours correcte et humaine. 


"Lutter choevoleresquenont " était le point d'honneur des a= 


viateurs allemar 


Pour citer seulement quelques exemples centre beaucoup 
A. Bien que les unités volantes aient ressenti très 
reusement les sttaques par armes de bord dc l'edversrire con- 
suspendus à leurs pa 

a Kaz e [4 FN A dl Amea e d ` ~ سک‎ DE m A € 
et que 56 tes 6chaufftes dencnáacsent les memes mesu 
comme représailles = presque tous les oviateurs 

+ 


mème refuse ce oroobab comme non fair-play et non chevcleres- 


que. 


B. Emploi des services de sauvetage en mer de la Luftwaffe 


H - n - ېب‎ 8 A ^ mo 
depuis le golfe allemand et toute la Manche jusqu'à 3rest 


et le Golfe de Biscaye, cinsi que dans l'Atlantique et la 

- ې‎ a X ^ 
Méditerrante, de la même manière pour los Allemands que 
pour les adversaires. Les équipages de sauvetage on mer se 


sont employés dans les avions ct bateaux de sauvetage avec 
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un dévouementsans relache et un courage exempl-ire, à 
sans dif‘érence "ami et ennemi en danger ". Cela | 

encore quand les adversaires comencérent à attaquer et 
abattre sens pitié nos avions de sauvetage en mer malgré "la 
Croix de Genève et le signe qu'ils étaient non arnés", 
Ceci amena de graves pertes en hommes et en materiel, À plu- 
sieurs reprises, les meilleure équiprges allenends ont ete 
abattus et détruits en vol par les camarades dos adversaires 
en Gifficu e qu'ils etaie on train de Parmi 
les milliers d'hommes sauvés du péril en mer per les services 

de le Luftwaffe, l'ennemi (membres d'équipe: 

avion et de ncvire) y avait de loin la plus grande p^r Sans 
pouvoir donner maintenant des chiffres exa icts, j'estime pour 


souvienne - la part des ennemis 


missions ou reconn ances, ou 
‘une autre manière us renerions des tquipages en péril 
hors du rayon d'action de 
l'adversaire tzit averti 
au secours. 
la suite de 
ssages semblables adressés à nous-mêmes par ل1‎ 06 
sommes toujours intervenu De nombreux hommes ont sin- 
pu être sauvés. 
D. Aux questions posécs per ordre et au nom du Ministère 
blic, je réponds sous la foi du serment corme suit: 
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1ère Question 


Quel tait le rôle de Kealtentrunner dans l'arrestation 
de Goering par la SS à Berchtesgaden, vers la fin de la guerre? 


"MU 
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Réponse: 

L'arrestation de Goering s'est produite - autant que je sache - 
sur l'ordre direct du Fuehrer, transmis per Bormann au Chef du 
Service de Sureté pour le terrnin de Berghof, le Chef de "Stan- 
darte" Dr. Frank. Ma propre errost^tion à été ordonnée et exé- 
cutée par la même voie. 

Je ne peux dire dans quelle mesure Keltenbrunner étrit mélé 
à l'effrire. Je dois dire qu'il y fut mélé pour la raison suivente 

Après avoir été relnxé, je reçus, le 24.4.45. et lcs jours 
suivents constamment p^r le chef do "Standarte" Frank des soi- 
disant ordres du #uchrer (messages radio) dens lesquels on me 
donnsit l'ordre de me rendre à Berlin pour cntrer en contact 
evec 16 3 A co sujet le Dr. Eronk m'avait feit dire le 
24 ru matin que Kltenbrun-cr : 'endr^it à Berchtesgaden dans 
le cour"nt ds Le journée. Je pourris donc raconter fussi à 
Kaltenbrunner co qui s'étrit passé et lo voyage à B.rlin devien- 
drait sens objet. J'ai demendé que L'on m'envoie Krltenbrunner, 
ou de me frire connaitre se, présence à Berchtesgaden. 

Lorsque t^rd dans l^ soirée Frank - se référant à un soi-di- 
sent nouveou message radio du ruehror - exige que je parte de 


nuit por avion à Berlin, je fis remarquer que j'ettendris tou- 


jours l^ visite de Kaltenbrunner., Erenk me dit que Kaltenbrunner 


avait bien été à Berchtesgrden mis qu'il en était reperti ru 
bout de 20 minutes parce qu'il n'avait su que peu de temps. Frank 
affirm. ne pas connaitre le lieu de résidence do Keltenbrunner. 
Lorsque jo fis remarquer à Frank qu'il était trop tard mainte- 
nant pour partir cette nuit (du 84 au 25) encore pour Berlin, il 
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Ho dit que Kaltenbrunner revenrit le 25.4. à Berchteszrden, que 
je pourr^is encore lui parler sur ce qui venrit de sc passer. Si- 
non, il me faudrait partir dens la nuit du 25 ^u 26 à Berlin. 

Le 25.4. j'ai attendu Keltenbrunner en v^in, tout comme Le 
24, et j'^i su, tard d^ns la soirée du 25, et d^ns les mêmes 
Conditions que le 24.4. que, K^ltenbrunnor ^veit été lo 25.4 


aussi Berchtesgaden., Il n'est p^s plus venu chez moi que jo 


à 
n'ai été avefti de sa présence, 17۶186 l^ promesse do Frank. 


2ème questions 

Que frisrit Kaltenbrunner pour forcer dos officicrs do la 
Luftwaffe à passer à la fin do 19, guerre dans los SS? 

Réponse: 

Kaltenbrunner A, oxigó dos officicrs du c-binot du Reichsna- 
rechel, du Colonel d'Etrt-li.jor von Breuchitsch, du lieutenent- 
colonel d'Z.-i. Teske, du Commandant Nuelle (je ne sais ricn 
de Woehlermenn, Koitmann avait entre temps pris la fuite) de 
passer dans l^ Waffen-SS, ou 5, voulu les forcer à le frire, 
Lorsque ceux-ci refusèrent, il érdonns que ces officicrs soient 
imnédiatement "menés à la Weffon-SS du secteur de Vienne, pour 
l'épreuve du front. Le transfert devait sc frire sous la cou- 
verture d'une grrde SS. 

J'en ^i eu connissance à tomps et ri considéré cette mesure 
comme un empiétement grove sur los droits souvernins de la Luft- 


waffe, je considérris qu'elle n'était ni justifiée ni claire 
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exécution. 


sont pas con. S. 


sign: : Karl KOLLER 


Devant οἱ a comparu ce jour, 29 mai 1946, un certain Karl 
KOLLER, sain C'esprit, qui a fait une déposition et juré que Le 
tó-oignaze précédant 8a signature est conforme à la vérité, tou= 


te la vérité et rien que la vér. ié. 


signé : Robert B. STARNES 
Robert B. STARNES 
ler Lieutenant d'Infanterie 

Officier Comandant la Prison 


gg 


Je certifie par la présenteque Le document ci-dessus est une 
copie fidèle du questionnaire du Général d'Aviation KOLLER. 
NUKE BERG, 12.6.1916 : Dr Otto Stahmsr 


Já soussigné, Max PUNCH, certifie connaître parfaitement la 


vill 
langue allemande et la langus française st att-ste que le texte 


ci-dessus est la traduction sincère et correcte de es documsnt, 


Le 15 juillet 1946 


Le Chef de la Section VI 


Max PÜNCH 





